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Notes et Nouvelles 

Les réunions de la «Conférence européenne permanente 
pour l'étude du paysage rural» 

tenues à Rastede/Oldenbourg et Hagen, R. F. d'Allemagne, 
en septembre 1985 

par F. DUSSART 

Depuis 1957, à des intervalles de deux à quatre ans, sont organi­
sés des symposiums dans le cadre de la "Conférence européenne perma­
nente pour l'étude du paysage rural"; ils ont donné lieu à des comp­
tes rendus importants ( 1

). 

Ci-après nous donnons un compte rendu de la dernière réunion de la 
"Conférence" qui s'est tenue du 2 au 9 septembre 1985 en République 

(
1

) Rappelons que ces réunions ont eu lieu à Nancy (1957), Vads­
tena, Suède (1960), Bangor-Birmingham-Leicester (1964), Wurzbourg 
(1966), Liège (1969), Belfast (1971), Pérouse (1973), Varsovie (1975), 
Rennes-Quimper (1977), Roskilde, Danemark (1979), Durham-Cambridge 
(1981) et Rastede/Oldenbourg-Hagen (1985); la prochaine réunion se 
tiendra à Stockholm en septembre 1987. Pour la liste des comptes ren·­
dus, voir dans ce Bulletin (Nos 16-17, oct. 1981, p. 105) : La réu­
nion de la "Conférence européenne permanente pour 1 'étude du paysage 
rural" tenue à Roskilde, Danemark, en juin 1979, par F. Dussart; à 
cette liste il convient d'ajouter : Villages, Fields and Frontiers. 
Studies in European Rural Settlement in the Nedieval and Early Nodern 
Periods. Papers presented at the meeting of the Permanent European 
Conference for the Study of the Rural Landscape, held at Durham and 
Cambridge, England, 10-17 September 1981. Ed. by B.K. Roberts and 
R.E. Glasscock. BAR International Series 185, Oxford 1983, 433 p. -
Des notes sur ces symposiums ont été publiées à partir de 1966 dans 
ce Bulletin par Jacqueline Claude et F. Dussart; pour les années an­
térieures voir X. de Planhol dans la Revue géographique de l'Est, 
Nancy. - Il n'y a pas eu de réunion entre 1981 et 1985, mais il y a 
lieu de signaler un symposium qui s'est tenu à Nancy, en 1984, dans 
le cadre du Congrès international de Géographie et dont les Actes 
ont été publiés sous la direction de Jean Peltre : Transformations 
historiques du parcellaire et de l'habitat rural. Symposium de Géo­
graphie historique de Nancy, 21-25 août 1984. Presses universitaires 
de Nancy, s.d., 682 p. (Comptes rendu par A. Verhoeve, Parcelering 
er, landelij ke bewoning in historisch perspectief. I. G. U. -Symposium 
Nancy 21-25 augustus 1984, Bull. de la Soc. belge d'Etudes géogr., 
LIV, 1985, pp. 317-322). 
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fédérale d'Allemagne, à Rastede près d'0ldenbourg et à Hagen. Cin­
quante-sept géographes avaient répondu à l'appel de l'organisateur, 
le professeur H.J. Nitz de l'Université de Gottingen. Parmi eux nous 
avons compté 20 Allemands, 10 Britanniques, 6 Néerlandais, 6 Suédois, 
4 Belges, 4 Italiens, 3 Danois, 3 Français et 1 Polonais. 
Les exposés, au nombre de 28, ont été faits lors des journées des 3 
au 5 septembre à Rastede; ils furent cependant interrompus par une 
excursion d'une demi-journée dans la région de la Weser. La journée 
du 6 septembre fut consacrée à l'étude sur le terrain de la région 
s'étendant entre la Basse-Weser, la mer et ]'Ems, et celle du 7 sep­
tembre à la visite aux anciens centres industriels des monts de la 

Westphalie méridionale. Lors de la matinée du 8 septembre on a exami­
né les vestiges remarquablement reconstitués d'anciens établissements 
industriels dans le musée en plein air de Hagen, la journée se termi­
nant par une dernière séance de communications. 

Afin d'éviter une trop grande hétérogénéité parmi les exposés, le 
nombre de thèmes proposés avait été très limité. Le premier de ces 
thèmes était le peuplement rural médiéval et la mise en valeur des 
terres guidée par des intérêts non agricoles. Il fut introduit par 
R.E. Glasscock (Cambridge). Le premier conférencier, R.J. Glanville 
Jones (Leeds) envisagea le cas de l'ancien royaume de Gwynedd (nord­
est du Pays de Galles) et notamment l'impact sur le paysage, au XIIIe 
siècle, de la politique étatiste : développement de l'agriculture, 
construction de châteaux-forts avec terres attenantes, création de 
centres urbains. Un impact quelque peu semblable a été observé au 
XIVe siècle dans le Sm&land du Sud (Suède) par Clas Tallin (Stock­
holm), notamment sous forme d'installation de nouvelles fermes épis­
copales et abbatiales dans les communaux. Dès avant 1200, Brian K. 
Roberts (Durham) a constaté l'apparition, en Angleterre, d'un vaste 
mouvement de création de villes et de villages planifiés, ce qui ne 
manque pas de soulever de multiples questions quant aux fondements 
mêmes de la conception de la planification. Un exemple typique d'in­
tervention par des "entrepreneurs" étrangers a été signalé par 
Johannes Renes (Wageningen) dans le Noord-Brabant septentrional 
(Pays-Bas) : 1 1 exploitation de la tourbe entre 1250 et 1750 y a en­
gendré le paysage actuel avec ses terres agricoles, ses canaux et 
ses petits ports. Selon Rudolf Bergmann (Münster), ce sont des mesu­
res de sécurité imposées par les autorités qui ont entrainé l'aban­
don, dès 1265, des villages - mais pas des terres - et le transfert 
de leur population vers d'autres centres dans les régions frontières 
de la Westphalie et de l'évêché de Paderborn. 

Le deuxième thème général groupait les exposés sur les changements 
du paysage rural au cours des XVIe-XVIIIe siècles sous l'influence de 
l'économie du capitalisme naissant ainsi que de la politique de déve­
loppement des états absolutistes. Il a fait l'objet d'une introduction 
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par Robin A. Butlin (Loughborough, Grande-Bretagne). Bruce Walker a 
exposé les traits typiques d'un grand domaine écossais (Glamis Estate, 
Amaus) qui naquit et se développa aux XVIIe-XVIIIe siècles à la suite 
d'investissements massifs, domaine groupant toute la gamme des bâti­
~ents et formes d'habitat depuis le manoir seigneurial aux petites 
fermes des tenanciers - et comprenant même des unités industrielles 
(mines, carrières, etc.)-. C'est dans le cadre d'une recherche in­
terdisciplinaire à l'Université de Lund sur l'évolution du paysage 
en Scanie du Sud que Sten Skanjo a examiné les modifications qui ont 
eu lieu entre 1500 et 1650 sous l'influence de facteurs sociaux, éco­
nomiques et politiques (concentrations foncières, construction de ma­
noirs). Wilhelm Matzat (Bonn) s'est demandé si le remplacement en 
Lombardie, au XVIe siècle, du métayage par l'exploitation par de gros­
ses fermes est vraiment le résultat d'une emprise capitaliste, car le 
structure sociale a continué à montrer maints traits rappelant la féo­
dalité. Tom Unwin (Londres) a mis l'accent sur les facteurs qui, pour 
la transformation du paysage du Nottinghamshire au XVIIe siècle, ont 
eu la part prépondérante, notamment les acquisitions cles biens ruraux 
par les capitalistes des villes. John Chapman (Portsmouth) a retracé 
les effets des "enclosures" réalisées par des Aci:es du Parlement aux 
XVIIIe-XIXe siècles : redistribution des champs, mise en culture 
de communaux. Rosemarie Kramer et Christophe Reinders (Oldenbourg) 
ont analysé les différences que présentaient - au cours de ces mêmes 
siècles - du point de vue économique trois régions du duché d'Olden­
bourg et de la principauté ecclésiastique de Münster : les Marschen 
du Jeverland à économie céréalière pratiquée dans de grosses ex­
ploitations; le Friesische Wehde et l'Ammerland, densément peuplés, 
avec leurs cultures industrielles et leur industrie à domicile; le 
Geest entre Cloppenburg et Wildeshausen avec leur production lainière 
et leur culture "perpétuelle" du seigle sur les Esche. La colonisa­
tion aux XVIIe-XVIIIe siècles - oeuvre des princes-évêques de Passau -
a été évoquée par Johann-Bernhard Haversath (Passau), l'habitat s'y 
effectuant sous l'aspect typique des "Waldhufendorfer". Sous cette 
même forme s'effectue selon Jan Tkocz (Opole, Pologne), entre 1741et 
1806, une colonisation planifiée en Haute-Silésie, quoiqu'il se cons·­

titue aussi des hameaux de forme irrégulière entourés de champs mas­
sifs. Jean Peltre (Nancy) a abordé la même question de la création 
en Lorraine de villages planifiés (XVIe-XVIIIe siècles); villages­
rues aux terroirs rubanés qui constituaient des "opérations-pilotes 
susceptibles de servir de modèle aux anciennes communautés environ­
nantes". Karl Erik Frandsen (Copenhague) a signalé un cas très par­
ticulier de changement profond du paysage à la suite d'une interven­
tion drastique extérieure : obligation pour les habitants de l'ile 
de M0n, à la fin du XVIIe siècle, de loger et d'entretenir un régi­
ment de cavalerie, accompagnée d'autres mesures désastreuses telles 
que la clôture des communaux et une modification des assolements tra·­
ditionnels. Michael Doppert (Mayence) a eu recours à d'anciens docu­
ments de l'administration forestière des XVIe-XVIIe siècles pour dé­
crire l'évolution du paysage, en particulier dans le comté de Schlitz 
(Haute-Hesse).Johannes Ey (Wilhelmshaven) a insisté sur le rôle de 
l'état ( comté d'Oldenbourg) et des communautés villageoises dans la 
mise en valeur des Marschen nord-occidentales de la Weser. 
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Viggo Hansen (Copenhague) a introduit la partie du deuxième thème 
général ayant surtout pour but de mettre en évidence le rôle des ac­
tivités commerciales et proto-industrielles dans la transformation 
du paysage rural. Par un travail collectif, quatre collègues ita­
liens - Rinaldo Comba, Paola Serreno, Laura Palmucci et Patrizio 
Chierici de Turin - ont tenté de déterminer l'influence, dès le XVe 
siècle, de la proto-industrialisation dans le Piémont (surtout l'axe 
Turin-Cuneo) : plantation ma-s'sive de mûriers, conversion de grandes 
fermes en usines textiles (soieries surtout). Ce sont les nouvelles 
activités manufacturières des XVIe-XVIIe siècles, dans le centre de 
la France, qui ont retenu l'attention de Jacques Pinard (Limoges) : 
moulins à papier remplaçant des moulins à farine, forges à proximité 
des gisements de fer. Beatrijs Augustijn (Gand) s'est intéressée au 
cas de l'exploitation de la tourbe et de la mise en culture au bas 
moyen âge dans le nord de la Flandre et spécialement dans le village 
de Kieldrecht. Hermann Grees (Tübingen) a décrit la production tex­
tile de la période pré-industrielle dans le sud-ouest de l'Allemagne 
avec l'arrière-plan social et géographique (habitat) de cette acti­
vité. A l'exemple d'un hameau du Nord de l 'Uppland (Suède), Arnold 
Renting (Stockholm) a montré comment l'introduction de l'industrie 
a profondément modifié, dès le XVIIe siècle, l'économie agricole, 
la structure agraire et la situation démographique. Quant à J.D. 
Harten (Utrecht), il a retracé le développement des zones péri-urbai­
nes des villes hollandaises dès le XVIe siècle sous l'influence 
de multiples facteurs (horticulture, industries, résidences d'été), 
facteurs qui, dans la suite, ont affecté également les campagnes, 

;•~ 

Comme lors des réunions précédentes de la "Conférence européenne 
permanente pour l'étude du paysage rural", une partie importante du 
temps a été consacrée à des excursions scientifiques. Déjà l'après­
midi de la première journée se passa sur le terrain en vue notamment 
de l'étude de l'habitat des Marschen de la Weser et de celui au con­
tact avec 

0

les anciennes hautes tourbières. Une longue journée d'ex­
cursion permit d'étudier les paysages variés - Geest, Marsch8n flu­
viatiles et marines, colonies de tourbières , ,, - entre la Weser in­
férieure, le littoral de la mer du Nord et la région au nord de Clop­
penburg. Une autre journée sur le terrain a été vouée à l'étude du 
paysage encore marqué par les anciennes industries dans les collines 
de la Westphalie méridionale, Dans la matinée de la dernière journée, 
les participants eurent l'occasion de parcourir le remarquable musée 
en plein air de Hagen avec ses reconstitutions fidèles d'ateliers ar­
tisanaux et d'usines de la période proto-industrielle, 

;',; 

A première vue le caractère des sujets exposés, souvent très orien­
tés vers l'histoire, pourrait surprendre quelque peu dans un sympo­
sium dont le but est l'étude du paysage rural, Mais il ne s'agit pas 
uniquement du paysage rural actuel, Conformément aux tendances qui se 
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sont manifestées au cours des réunions précédentes, l'orientation 
vers la géographie historique est manifeste. Il est vrai cependant 
que plus personne ne met en doute l'importance des faits géographi­
ques du passé pour la compréhension des faits actuels, du paysage 
rural en particulier. 

Cette douzième réunion de la "Conférence européenne permanente 
pour l'étude du paysage rural" fut un succès, aussi bien par la qua­
lité des exposés que par l'intérêt des visites sur le terrain si par­
faitement dirigées par le professeur Nitz. 




